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DEUXIÈME ÉPITRE

A TIMOTHÉE
~~'~~~:(:}\

INTRODUCTION!

10 L'occasion et le but; le temps et le lieu de la composition. - La situation
n'est plus la même que pour 1 Tim. et pour l'épître à Tite. Saint Paul a cessé
d'être libre. Il est de nouveau prisonnier à Rome (cf. 1, 8,16 et 17; IV, 6 et ss.,
21 ), dans une situation douloureuse et critique, presque seul, car quelques-
uns de ses disciples avaient été envoyés au loin par lui pour fonder de nouvelles
Églises, et d'autres l'avaient quitté d'eux-mêmes. Il a déjà comparu une pre-
mière fois devant ses juges 2, et sa cause a été ajournée. Il s'attend à être ramené
bientôt devant le tribunal, et une issue fatale de son procès lui semble non
moins certaine que prochaine 3.

Dans sa tristesse, il s'adresse à son bien - aimé fils Timothée, qui était alors

sans doute à Éphèse, comme à l'époque de la première épîtr~ 4, et il le presse
de venir le rejoindre promptement avec Marc. En mêlIie temps, comme il était
possible que Timothée arrivât trop tard, il lui fait ses dernières recommanda-
tions, l'exhortant â la vaillance, malgré les difficultés de l'heure présente, l'en-
gageant à se choisir des auxiliaires vraiment capables d'enseigner la vérité, le
prémunissant contre les dangers spéciaux qui pouvaient créer des obstacles à
son ministère.

La conviction où était l'apôtre que l'heure de sa propre mort approchait fut
donc l'occasion directe de cette épître. Le but est double: d'un côté, mander
Timothée à Rome; de l'autre, fortifier sa foi et son zèle, et lui adresser des
recommandations suprêmes. L'épître fut composée â Rome, dans la prison où
souffrait saint Paul, peu de temps avant son martyre, par conséquent vers la
fin de l'an 66, ou au commencement de l'an 67.

20 Le sujet et la division. - La p)us grande partie de l'épître renferme des
, ' avis donnés à Timothée au sujet de son enseignement et de sa conduite comme

é~éque. Le maître mentionne tout ce qui était capable d'encourager, de toucher,
,

~:"... - '1 Pour l'autheuticlté, voyez les pages 465.467.
1 4 Il occupe toujours une haute position dans

2 Voyez IV, 16-17. l'Église, et Il est chargé d'enseigner, de dl-
3 IV, 8-9. rlger.
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d'instruire son disciple, de manière à le renouveler dans l'exercice fidèle de ses
fonctions, spécialement en ce qui concernait la préservation du dépôt sacré de
la foi.

La lettre, très mouvementé.e, se prête assez difficilement à une division
logique, car il n'y règne pas un ordre aussi suivi que dans la précédente. Il nous
semble qu'on peut la scinder en deux parties. Dans la première, r, 1-11, 13,
Paul recommande à Timothée de combattre sans crainte et fidèlement pour
l'évangile. Dans la seconde, Il, 14- IV, 8", il l'exhorte à lutter sans faiblir contre
les faux docteurs et contre le danger d'apostasie. La première partie est plus
personnelle; la seconde parle très frêquemment des docteurs de mensonge et
des dangers qu'ils faisaient courir aux vrais croyants. Vient ensuite une conclu-
sion, IV, 8b_22, qui contient des recommandations de différente nature, desnouvelles et la salutation finale 1. .

30 Caractère spécial de cette épître. - Elle est d'abord très intime, très per-
sonnelle. Presque tout est individuel et privé, dans l'ensemble comme dans les
moindres détails. On sent vraiment b~ltre le cœur aimant de Paul. En outre.
cette lettre « tient moins de l'instruction que de l'exhortation; mais il serait-dif-
ficile d'imaginer une exhortation plus solide, plus tendre et plus vivante ». Le
ton y change à plusieurs reprises, selon que Paul se laisse dominer par la cer-
titude de sa mort prochaine, ou qu'il songe seulement à instruire Timothée des
devoirs à remplir durant la crise pénible que traversait alors l'Église. « C'est le
testament du maître i, adressé au discipte favori. Dans son triste isolement, Paul
pense moins à lui-même qu'à son œuvre et à celui auquel il pouvait en léguer
l'héritage avec une entière confiance. »

L'épître n'est pas moins remarquable par son accent de majestueuse solennité
que par celui de la tendresse pathétique. Ce qui est particulièrement touchant,
ce sont « avec les grandes pensées dogmatiques que Paul ne néglige jamais, ces
ouvertures de cœur sur sa propre vie, ces tableaux de ce qu'il a fait et de ce
qu'il fait encore, de ce qu'il a souffert et de ce qu'il souffre pour la bonne cause,
enfin cette assurance ferme de la récompense qui lui est réservée, ainsi qu'à
tous ceux qui, comme lui, auront combattu jusqu'à la fin le bon combat qe la
foi et de la justice. » ::1

1 Pour l'analyse détal1lée, voyez je commen-
1 2 Pensée qu'on a souvent répétée Il la suIte .--,

taire, et notre Rib/ia sacra, p. 1314-1316. de salut Jean Chrysostome. '

,!:::illCt1~;:
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DEUXIÈME ÉPITRE

A TIMOTHÉE

CHAPITRE 1

1. Paulus, apostolus Jesu ChrÎsti per 1. Paul, apôtre de Jésus-Christ par la
voluntatem Dei, secundum promissio- volonté de Dieu, selon la promesse de la
nem vitre qure est in Christo J esu, vie qui est dans le Christ Jésus,

2. Timotheo, carissimo filio. Gratia, 2. t\ Timothée, son fils bien-aimé. Que
miseric.ordia, pax a Deo Pâtre, et Chrl- la grâce, là miséricorde,.la paix te soient
èto .J eau Domino nostro. données de la part de Dieu le Père et du

Christ .Jés,us notre Seigneur.
3. Gratias ago Deo, cui servio a pro- 3. Je rends grâces à Dieu, que je sers,

genitoribus in conscientia pura, quod Comme mes ancêtres, avec une conscience
1-..,.

PRÉAMBULE: I, 1-2. pages 4S8 et 469: - Gratta, mtse!'iool'dta, paoo.

Les trois m~mes souhaits que dans ]a prel1lière
CHAP. I. - 1-2. La salutatIon. Elle dit!ère épttre, I, 2.

peu de celle de ]a premIère épttre Ii T]mothée.
- L'auteur: Paulus, apostoIUs... Ici encore, PREMIÈRE PARTIE
au lieu de Jesu Chrtsti, !liaut lire « Christi Combattre sans crainte et fidèlement pour
Jesu)J, d'après]a ]eÇA)n]a mIeux garantie. Cette J'évangile. I, 3-II, 13.
inversion est très fréquente dans les épttres
pastora]~s. - PeI' voluntatem... Comme dans ]es § 1. - Paul eoohorte Timothée Ii raviver son
(~eux épltres aux Cor., I, 1, et dans celles aux zèle en tant que minist'l'e de l'évangile. et
Ephé8ien8, l, 1, et aux Co]ossiens, I, 1. Allusion Ii demeurer fidèle à Jésus - Christ. I, 3 - 18.
au premier appel de Pau], dû entièrement au bon
plaisir de Dieu. Cf. Ga]. I, 15-16. - Les mots 1° Action de grâces Ii Dieu pour]a foi vIve
secundum promiBsionem... dépe!ldent encore d.EJ et sincère de Timothée. I, 3 - 5.
« Paulus apostolus)J. Paul a été choisi comme 3 - I). Dans ces JJgues, l'apôtre n'atteste pas
apôtre en vne de cette promesse de vIe, c.-à-d., moins son amour paterne] pour son disciplepour l'annoncer au monde, pour contribuer à prlvJJigié, que les hautes qualités morales de '
la réalisation du salut promis par Dieu. Le celui-ci. - Servio. Le verbe Àœ-rpôv", marque
substantif vitre est détermIné ailleurs (comp. nn service d'adoration, de culte. Cf. Act. XXIV,
l Tim. I, 16 et VI, 12; Tit. I, 2, etc.) par 14 et XXVI, 7; Rom. I, 9. - - A progenito-
l'épithète « reternre)J. - Q.uOJ... tn Christo.., !'ibus. C.-à-d. : comme mes ancêtres, à l'exemple
La vraie vie ne peut s'obtenir qu'à ]a conditIon de mes ancêtres. Paul avait conservé fidèlement
qu'on demeure étroitement uni à Jésus-Christ, la foi que ses pères lui avaient transmise, car,
qui en est ]e médIateur. Cf. l Tim. I, 1, etc. devenir chrétien, ce n'était pas abandonner le
-'- Le destinataire: Timotheo... Sur TImothée DIeu d'Israël, mais aller droit au Mes"ie promis
et ses relations avec saInt Paul, voyez ]es par les prophètes. - LjJs mots quoà sine inter-
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pur~, lorsque je me souviens continuel- sine intermissione habeam tui memO-
lement de toi dans mes prières nuit et riam in oratiouibus meis, nocte ac die,
jour,

4. désirant te voir, me rappelant tes 4. desiderans te videre, memor lacry-
larmes, afin d'être rempli de joie; marum tuarum, ut gaudio implear;

5. gardant le souvenir de cette foi 5. recordationem accipiens ejus fidei
sincère qui est en toi, qui habita d'abord qure est in te non ficta, qure et habità-
dans ton aïeule Loïse, et dans ta mère vit primum in avia tua Loide, et matre
Eunice, et qui, j'en suis s-ür, est auBSi tua; Eunice, certus SUffi autem quod et
en toi. in te.6. C'est pourquoi je t'avertis de rallu- ' 6. Propter quam causam admoneo te

mer la grâce de Dieu, que tu as reçue ut resuscites gratiam Dei, qure est in te
par l'imposition de mes mains. per impositionem manuum mearum.

7. Car Dieu ne nous a pas donné un 7. Non enim dedit nobis Deus spiri.
esprit de timidité,. mais un esprit de force, tum timoris, sed virtutis, et dilectioms,
d'amour et de sagesse. et sobrietatis.

-
miBBione... ne forment pas l'objet direct de 6 - 7. Timothée doit ressusciter en lul- même
l'action de grâces, lequel ne sera Indiqué qu'au la grâre de son ordination. - P1'opter qua m...:
vers. 5. Il faut traduire, d'après le grec: (Je à cause de ta fol sincère et profonde. - 'Ad-
rends grâces à DIeu) comme (ou: puisqne, moneo te. Dans le grec: Je te rappelle. Saint
attendu que) sans cesse je me souviens de toi. Paul avait déjà adressé cette admonltlon à son
Saint Paul veut dire que, pensant constammel1t filS spirituel. - Ut resuscite8. Expression aussi
à TllI1othée, Il pense toujours aussi Il remercier belle pour le fond que pour la forme. Avec une
DIeu à son sujet. - Ce souvenIr du maltre nuanre dans le grec: faire revivre le feu
pour son disciple était pieux ~t surnaturel (b.'II1~",otUpEr'i). - GraUam...: 'ta )(cXptO'!,ot,
comme Son a1fectlon : in orationibus... - Nocte le don gratuit; c.-à-d., la bénédlctlou spéciale
ac die. Ce détail semble se rapporter plutôt au que DIeu avait accordée Il Timothée pour l'aider
vers. 4 qu'au vers. 3. - Desideral1s (vers. '). à bien s'acquitter de ses fonctions. Ce don est
Le verbe composé Èottoto6ci>'i exprime uu ardent ainsi comparé à un charbon ardent, pris sur Ic
désir. - Memor lacrymarum... Larmes versées brasier de l'autel du ciel, (cf. Iso VI, 6-7), et
sans doute par Timothée lorsque son père spi, qu'on doit attiser pour l'empAcher de s'éteindre.
rituel s'était séparé de lui naguère. Cf. 1 Tlm. l, Comp. l Thess. v, 19. - PeT impoBUionenl..,
3 et III, 14. Leur souvenir était demeuré dans Voyez 1 Tlm. IV, 14 et le commentaire. Il
l'âme a1fectueuse de Paul comme Ul\e preuve résulte du prouom mear:um que l'apôtre avait
de l'amour filial de son discIple, et elles ravl- tenu à consacrer personnellement ~on cher dis-
valent sans c'sse le fl'n. - Le trait ut gaudio clple. - Non enim... (vers. 7). Motif pour
implear dépend évidemment du participe «desl- lequel Timothée doit sans cesse faire revivre
deran~... D-Recordationem accipiens... (vers. 5). la grâce de son ordination. Cette grâce est de
C'est Ici l'objet proprement dit de l'action de telle nature, qu'elle ne saurait s'ailier avec la
grâces de saint Paul. - Fidei qure... non ftcta. tiédeur au service de DIeu. - Nobis. Pluriel
Sur cette locution, voyez 1 Tlm. l, 5 et les communicatif: à toi et à mol, à tous les évêques
notes. - Et habitavU.,. Expression extraordl- et à tous les prêtréS. - Spiritum timoTis. Sans
nalre, pour marquer une pleine possession de la article dans le grec: nn esprit de timidité
fol chrétienne. Cette vertu, personnifiée, est cen. (oôIÀlotç); c.- à.d., un esprIt qui nous .ferait
liée établir sa demeure dans les âmes croyantes. trembler en face des persécutions, des outrages,
Cf. l, 14; Col. III, ]6, etb, - In avia... et des dIfficultés, etc. Quelques manuscrits ou
matre... Intéressants détails sur la famille de ver,lons et plusieurs Pères llsent oouÀE1:xç,
Timothée: Ils ne pouvaient que toucher ce servitude, par suIte d'une confusion établie
dernier, et l'encourager à progresser toujonrs entre ce passage et Rom. VIII, ]5. - Sed vir-
dans la fol. - Loide, Euntc6. On ne trouve pas tutfs. et..., et... La grâce de l'ordination est
ailleurs dans la littérature grecque le premier décrite maintenant en termes positifs: c'est
de ces mots employé comme nom de personne. un esprit de force, d'amour et de tempérance.
Eunice était se~n toute vraisemblance ]a fille La force est mentionnée par opposition à Ja
de Loïs. Act. XVI, l, Il e$t dIt de la mère de tltuldité et à la crainte (cf. Phil. IV, 13);
TllI1othée qu'elle était chrétienne, mais d'origine 1 alI1our, parce que rien ne nous rend plus que
juive. - Gertus... quOd et... Éloge déllèat, et Inl capables de dévouement aux saintes causes;

parole pleIne de confiance pour l'avenir. la tempérance, parce qu'elle nous aide ù nous
2° Paul presse son disciple d'agir vlrllement Vaincre nous - mêmes pour pratiquer le devoir

en faveur de l'évangile. 1.. 6 -14. malgré tout.
Après cette a1fectuense entrée en matière, 8 -12. Il faut que Timothée travaille conra-

l'apôtre commence la longue série de se" exhor- geu"ement à propager l'évangile, vers. 8, se rap-
tatlons. pelant, d'Une part, tous les bienfaits qu'II doit

,

i
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8. Noli itaque erubescere testimonium 8. Ne rougis donc pas du témoignage
Domini nostri, neque me vinctum ejus; à rendre à notre Seigneur, ni de moi,
sed collabora evangelio, secundum vir- son prisonnier j mais souffre avec moi
tutem Dei, pour l'évangile, selon la force de Dieu,

9. qui nos liberavit, et vocavit voca- 9. qui nous a sauvés, et nous a appe-
tione sua sancta, non secundum opera lés par sa vocation sainte, non selon nos
nostra, sed secundum propositum suum, œuvres, mais selon son propre dessein,
et gratiam qure data est nobis in Christo et s_elon la grâce qui nous a été donnée
Jesu ante tempora srecularia. dans le Christ Jésus avant les temps

éternels.
10. Manifestata est autem nunc per 10. Et maintenant elle a été manifes-

illuminationem salvatoris nostri Jesu tée par l'apparition de notre sauveur
Christi, qui destruxit quidem mortem, Jésus-Christ, qui a détruit la mort, et
illuminavit autem vitam et incouuptio- mis en lumière la vie et l'immortalité
nem per evangelium : par l'évangile,

au christianisme, vers. 9 -10, et, d'autre part, sou1frances apostoliques. - Secundum tJtrtu-
l'exemple de son maitre, qui, après avoir com- tem: selon la force que tu reçois de DIeu pour
battu" le bon combat, recevra une glorieuse ré- cela même. Comp. le vers. 7. Le Seigneur
compense, vers. 11-12. - [taque: puisque nous n'abandonne pas ses ministres au milieu du
avonR reçu un esprit de force, etc. - NoU... péril. - Q1ti nos ltberavit (vers. 9). Plus exac-
erubescere... Comp. Luc. IX, 26, où Jésus lui- tement : qui nous a sauvés (a':;a~,/.o,). L'ex-
mGmc affirme qu'il rougira de quiconque aura pression technique pour désigner la rédemption
roUgi de lui devant les hommes. - T/'attmo- apportée par le Christ. Cf. l Tim. Il, 4; Tlt. III,

5, etc. Le pronon " nos" ne se rapporte pas
seulement à Paul et à Timothée, mals il tous
les croyants. - Et vocavit. L'appel à la fol.
L'avôtre continue d'encourager son disciple à
sonJlrir vaillamment pour l'évangile, en luI rap-
pel~t les bienfaIts dont Il est redevable au
chrtstlanisme. - Non secundum opera... En
eJlet, notre justification est entièrement gra-
tnlte, comme aime il le redire fréquemment
saint Paul. Cf. Rom. VIII, 28-29 et IX, 11; Eph.
1, 11; Tlt. III, 5, etc. - Propositum suum. Très
fortement dans le grec: (D'après) son propre
dessein; c.-à-d., sa résolution tout à fait sponta-
née. - Et Dratiam... Cette grâce, dont nons ne
sommes dignes en aucune manière, nous a été
méritée de toute éternité par Jésus-Christ, et
elle nous est accordée en vertu de notl"e union
avec lui: qua. data... tn Christo.,. - Man/!e-

0 , 8tala... autem... (vers. 10). Le bienfait de la
,~;" (Aoc1eooe mosa!que.) vocation au salut est éternel dans la pensée

divine; mals sa manifestation, sa réalisation n'a
eu lieu que dans le temps (nunc), après que le

nium Domini... Non pas le témoignage rendn Verbe se fat incarné et se fat o1fert comme
par lc ChrIst lui-même, mals celui q\ji est rendu notre rançon. Cf. Rom. XVI, 25. -}:'er iUumi-
au Sauveur par les chrétiens fidèles, et davan- nationem. Mieux:par l'apparition (~1t"P~'/El~ç).

- taRe cncore par les prédicateurs de la foi. Le Ce mot représente toute la vie humaine de
sens de la proposition est donc: N'ale pas Notre-Seigneur Jésus-Christ. Cf. l Tlm. VI, 14;
honte, à cause des périls qui menacent partout Tit. n, 11 et III, 4. -.:. Qui destruxit... La ré-
les missionnaires, de rendre témoignage à Jésus- demptlon opérée par le Christ est brièvement
Christ, - Neque me. Ce trait est Intimement décrite, au moyen d'une antithèse expressive. -
nnl au précédent. SI Timothée avait eu honte Mortem: la mort physique, temporelle, aussi
de prêcher Jésns-Cbrlst, 1\ aurait rougi aussi bien que la mort spirituelle et éternelle. - nlu-
d'avouer qn'iI était en relations étroites avec minavit. Il a mis en pleine lumière ('P",.la~'/-
Paul, Incarcéré et humilié à cause du Sauveur .0,), il a clairement manifesté. - Vitam: la
lvinctum ejus). - Collabora. Il y a dans le vraie viEi, la vie éternelle, par opposition à la
texte grec un veI:be composé très extraordl- mort. -,- IncorrupUonem. Dans le sens d'Im-
nalre, que nous retrouverons plus bas, Il, 2: mortalité. Ce mot complète.Je précédent. - Per
av'/)(~)(o1tcXO1jao'/, son1fre le mal avec (mol) eval1yeltum. L'évangile désigne Ici l'œuvre ré-
pour l'évangile. C. - à - d., prends ta part de mes demptrlce de Jésus- Christ, dont Il contient
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Il. pour lequel j'ai été établi prédi- Il. in quo positus sum ego prœdica-
cateur, apôtre et docteur des nations. tor, et apostolus, et magister gentium.

12. C'est pour cette raison que je 12. Ob quam causam etiam hœc pa-
souffre ces choses; mais je n'en ai pas tior, sed non confundor; scio enim cui
honte, car je sais en qui j'ai cru, et je credidi, et certus sum quia potens est
suis certain qu'il est assez puissant pour depositum meum servare in ilIum diem,
garder mon dépôt jusqu'à ce jour.

13. Prends pour règle les saines pa- 13. Formam habe sanorum verborum
roles que tu as entendues de moi, dans quœ a me audisti, in fide et in dilectio-
la foi et la charité qui est en Jésus- ne in Chlisto Jesu.
Christ.

14. Garde le bon dépôt, par l'Esprit- 14. Bonum de~situm custodi per Spi-
Saint qui habite en nous. ritl1m sanctum, qui habitat in nobis.

15. Tu sais que tous ceux qui sont en 15. Scis hoc,quod aversi sunt a me
Asie se sont éloignés de moi; entre omnes qui in Asia sunt : ex quibus est
autres Phygèle et Hermogènc. Phigélus et Hermogenes.

16. Que le Seigneur fasse miséricorde 16. Det misericordiam Dominus One-

l'abrégé historique. - ln quo (vers. Il). Dans peut se maintenir dans la vraie doctrine, et on
le grec: « ln quod », en vue duquel. « Par une ue peut posséder ces vertus que grâce à une
association d'idées très naturelle, l'apôtre passe sainte union avcc Jésus-Christ. - Bonum depo-
cie l'évangile à sa propre mission Il.- POSltU8... situm (vers. 14). Voyez l Tim. VI, 20' et le
prœdicator et..., et... Comp. l Tlm. II, 6, où saint commentaire. - Per Bpiritum. C.- à - d., par le
Paul décrit son mini.tère dans les mêmes concours du divin Esprit. Il Entre le. mains
termes. Mals, dans la première épitre, Il se pro- d'un faible mortel, un parèll tré.or pourrait
posait d'affirmer ses pleins pouvoirs én taut que péricliter; la vérité pourrait être altèrée, le
messager de DIeu, tandis qu'Ici Il veut. surtout devoir de 1" propager et de la défendre pourrait
mettre en relief les souffrauces que lui attiraient être mal rempli. Mals le mortel n'est pas aban-
ses fonctions d'apôtre, et encourager Timothée donné à ses propres forces; c'est DIeu lui-même
à imiter sa patience inébranlable. - Hœc patior qui veille sur le dépôt qu'Il a confié à l'homme. »
(vers. 1~). Le pronom représente la captivité - Q~i habitat in... Sur cette résidence si gl<!-
actuelle de Paul, avec son rnde cortège d'en- rlense et si utile pour les fidèles, voyez Rom.
nuis et de misères. - Non col1fundor. Il y a VIII, 9 et ss., etc.
une vigueur remarquablc dans ces mots, comme 3° Triste conduite de plusieurs lâches chré-
dans toute la phrase qui suit. - Soto enim. tiens: bel exemple d'Onéslphore. l, 15 -IS.
Raison pour laquelle l'apôtre, quoique encha1né, 15. Phlgèle et Hermogène. - Scis hoc. La
n'éprouve aucune honte, aucune crainte. - Oui transition est celle.,,1 : Sols fidèle malgré tout;
credidi. Celui en qui Paul avait mis sa confiance n'Imite pas ceux qui m'ont abandonné, moi,
étant Notre-Seigneur Jésus-Christ lui':même, Il l'apôtre de Jésus; mais que la fol d'Onésiphore
êtalt sftr de n'être pas trompé dans son espoir te serve de modèle. - Aversi... a !ne. Nous
(et certus sum...). - Depositu~ meum. Non Ignorons l'occasion et Ics circonstances de cette
pas: Ic dépÔt que je lui ai confié; mais: le désertion. Tout porte à croire que Paul fait
dépôt qu'Il m'a lui-même remis. Comp. le vers. 14 allusion Il nn événement récent, qui ,,'était passé
et l Tlm. VI, 20. Ce dépÔt était celui de ]a foi, Il Rome même. Les coupables étalent retourné"
de ia prédication évangélique. Pour le garder dans l'Asie proconsulaire, lenr pays d'origine
Intégralement, Paul avait beauconp Il souffrir; (qui 8unt in...), aprés avoir abandonné l'apôtre,
mals Il comptait sur le secours divin, et Il ne parce qu'Ils craignaient de se compromettre à
doutait pas de sa victoire finale. - ln ilium cause de lui. - Ex quibus... Deux de ces déser.
diem. Pour le grand jour du second avènement teurs, peut-~tre les meneurs les plus ardents,
de Jésus-Christ, où l'apôtre devra rendre compte sont cités nommément. On ne salt rien d'eux à
de son mandat. Cf. l Cor. I; 18; III, 3, 13, etc. part ce détail.

13.14. Il faut que Timothée garde avec soin, 16 -18. Onéslphore. Exemple d'un genre tout
lui aussi, le précieux dépôt qui a été mis entre opposé; l'~me de Paul s'épanouit vlslblenlent
ses mains. - Formam.. V1rrJ~UtrwO'tV, le mo- pour le raconter. - One8iphori domui. De ce
dèle, la norme. Cf. l Tim. I., 16.- Sanorum que le souhait retombe sur la famille et non
verborum. Sur cette locution, propre aux ép!tres directement sur la personne d'Onéslphore, on a
pastorales, voyez l Tlm. I, 10 èt les notes; Tlt. souvent conclu que celui-ci avait alors cessé de
I,9. - Quœ a me... Sail1t Paul avait naturelle- vivre. Cf. IV, 19. Conclusion assez naturelle,
ment donné Il son disciple une Instruction chré- quoiqu'elle ne soit pas rigoureusement certaine.
tienne très complète, qu'il lé presse de garder Onéslphore ne nous est également connu que
dans toute son Intégrité. - Les mots in ftde par cette ép!tre; c'était sans doute anssi un
et... dilectione... dépendent du verbe Il habe Il. Asiatique. - Me refrigeravit. Le grec emploie
Ce n'est que par la foi et par l'amour que l'on une autre métaphore : œvtojJv~EV, Il m'a ranimé

-
,', c.-
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siphori domui, quia sœpe me refrigera- lt la maison d'Onésiphore, parce qu'il
vit, et catenam meam non erubuit; m'a souvent soulagé, et qu'il n'a pas

rougi de I:lla chaîne;
17. sed culuRomam venisset, sollicite 17. au contraire, lorsqu'il fut arrivé

me quœsivit, et invenit. à Rome, il m'a cherché avec empresse-
ment, et m'a trouvé.

18. Det illi Dominus invenire miseri- 18. Que le Seigneur lui.!iollne de trou-
cordiam a Domino in illa die; et quanta ver miséricorde devant le Seigneur en
Ephesi ministravit mihi, tu melius nosti. ce jour-la; combien de services il m'a

rendus- à Ephèse, tu le sais mieux que
1 personne.

CHAPITRE Il

. 1. Tu erg?, fili ?1j, confortare in gra- i 1. ~'oi do.nc, mon fils, for.tifie-~oi dans

t1a quœ est 111 Christo Jesu; la grace quI est dans le Christ Jesus,

2. et quœ audisti a me per multos 2. et ce que tu as appris de moi devant

« Dominus J) désigne Jésus-Christ, auquel
s'aqresse la requête; le second, Dieu le Père.-
ln tUa aill: au Jour du jugement. Comp. le
vers. 12". - Quanta Ephesi... Du présept,
l'apôtre revient an passé, qullnl rappelle encore
d'autres souvenirs glorieux pour Onésiphore. -
Ministravit mihi. Le pronom manque dan~ les
meilleurs manuscrits grecs. Il s'agit donc moin~
de services rendus à Panl qu'à toute l'JJJgli'e
q'Éphèae. - ,Vlllius nosti. C.-à.q., tu connais
trop bie~ ce fait pour qu'il soit ~éceasalre q'y
,Insister.

§ II. - Paul oonj~rll Timothéll dll nll point

faiblir, mais dllsll montrllr plein àII couragc,
m.algré ll1s fatigues résllrvées a1LX prédicateurs
411 la lOi. II, ~.~3.

C'est encore à un déploiement de vigueur
virile qne l'apôtre exhorte son disciple dans tont
ce passage.

La chainll dite de saint Pierre. 1° Avec quel esprit de vaillance Invincible un
ministre sacré doit se condnire au service d~
Christ. II, 1-10.

actives supposent qu'il ne fut pas facile à Oné- CHAP. II. - 1- 2. Introquctlon. On a résumé
siphore de retrouver saint Paui, probablement ainsi ce passage: « Le courage est nécessaire
parce qu'il n'était pas cette fois en (\ cnstodla pour tenir le liambeau sacré (de l'évangile) et
lIbera J) (voyez Act. XXVIII, 16 et les notes), pour le passer à d'autres. J) - Tu IIrgo... Après

, lllais qu'il avait été séquestré dans qnelqne la petite digression contenue dans les ver.. 15-

obscur cachot; sans doute, comme le dit la tra- 18du cbap. l, l'apôtre reprend le cours de ses
dltion, dans l'alIrcpx « Tuillanum J), ou prison Instructions pastorales. Il répète au fond la
Mamertlne, an pied du Capitole, la pire des prl- même le~p, mais en l'appuyant sur de noùveaux
sons romaines. - Dllt iUi,.. (vers. 18). Au sou- motifs. '-- (;ofl/ortarll in... La grâce est comme
venir du dévouement d'Onéslphore, Paul réitère l'élément dans lequel l'Imotbée devr~ accroltre
le souhait qu'il avait déjà formé pour lui. Comp. ses forces. - Quœ,.. in Christo,.. Voyez, l, 1, 9b,
le vers. 16". Cette prière est formulée de telle 13 et les notes. -, QUIS audisti... pcr... (vers. 2).
sorte, qu'eile parait attester aussi la mort du Il faudrait plutôt: (\ Inter ml1ltos,.. J), en pré-
courageux cbrétien; eile ressemble fort à un sence de nombreux témoins. Peut-être s'agit-il
« Pie Jesn Domine, dona... J) - Dominus a encore de rorqlnatlon de Timothée (cf. I, 6;
Domino. Répétition remarquable. Le premier l Timo VI. 12) ; mals il est po$slble aussi que
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d~nombreux témoins, confie.le II. des' testes, hrec commenda fidelibus homi-
hommes fidèles, qui soient capables d'en nibus, qui idonei erunt et alios docere.
instruire d'autres II. leur tour.

3. Sache souffrir comme un bon sol- 3. Labora sicut bonus miles Christi
dat du Christ Jésus. Jesu,

4, Quiconque est enrôlé au service de 4. Nemo militans Deo implicat se ne-
Dieu ne s'embarrasse point dans les gotiis srecularibus, ut ei placeat cui se
affaires séculières, s'il veut plaire à probavit.
celui qui l'a enrôlé.

5. De même, celui qui combat dans' 5. Nam et qui certat in agone, non
la lice n'est pas couronné s'il n'a pas coronatur ni~i legitime certaverit.
combattu selon les règles.

6. Il faut que le laboureur travaille 6. Laborantem agricolam oportet pri-
d'abord, pour recueillir d~s fr~ittJ. mum de fr~ctibus pe!cipère.. . .,

7. Comprends ce que Je dis j car le 7, Intellige qure dlCO; dablt elllm tlbl
Seigneur te donnera l'intelligence en Dominus in omnibus intellectum.
toute~ choses,

8. Souviens-toi que Je Seigneur Jésu&~ 8. Memof esto Dominum Jesum ahri.

Paul fasse allusIon d'uue manière générale à les jeux athlétiques, et on tenait beaucoup à
sa prédication apostolique. - Commenda: leur ex~cutlon.Nonseulement ceux qui les vloo
7tœpri60v, transmets à la façon d'un dépÔt. Ct. laient étalent exclus du concours, mals on leur
I, '2, 14. - FtdeUbus... L'auteur résume,dans Inliigeait des IImendes assez forte". L'obél"sance
ce simple adjectif les qualités qu'll a exigées à ces règle" supposait des privations, des sacri-
précédemment des ministres sacrés. Cf. I, 70 8 ;
l Tlm. III, 1 et SB. - Qui idonei, Autre condi-
tion Importante, s~us laquelle la pureté de
l'évllngile aurait promptement disparu.

3.7. Comparaisons destinées à démontrer la
nécessité d'un zèle généreux, qui compte pour
rien la peine, La première, vers. 3,4, est em-
pruntée à la vie militaire; la seconde, vers. 5,
à celle des athlètes; la troisième, vers. 6, à
cellc des agrlcnlteurs. Le vers. 7 entait l'appli-
cation d'nne manière générale. Elles sont toutes
led trois familières à l'apôtre, - Labora. Dans
le grec, d'après la meilleure leçon: uv'Ixœxo-

j7tri61}!,"0'l, comme plus haut, l, 8 (voyez les Deux athlètes luttant.
notes). - Sicut... miles... Non pas comme un ( D'lIpres le Virgile du Vllticau. )

soldat ordinaire, mals comme un bon soldat du
Christ. Sur l'armure mystIque de ce soldat,
vQyez Eph. VI, 14 et ss. - Le vers. 4 dévelQPpe IIQes nQmbreux. - TroisIème comparlllson :
cette première figure: Nemo mtUtans... Le mQL Laoorantem agricoZam... (vers.6). Mlcux : l'agrj-
Deo manque dans le texte grec, où la pensée èulteur quI travaille pénlblemeut (xo7ttiiJ'I'rœ).
demeure générale. -=- Negottts; Au lieu de Sie- Le partlQlpe porte l'Idée principale, - Oportet
ouZartbus, le grec PQrte : 'roO ~101J (les primum. L'adverbe est accentué: Il est juste,
affaires) de la vie, c.-à-d. de l'~xistence quoti- en ettet, qu~ celui qui a si rudement peiné soit
dlenne. Le sQldat doit se dégager de tous les le premier à jQulr de la récolte. - InteZZtge
liens, de tQutes les occupatlQns qui le détQnrne- 'lure... (vers. 7). C.-à-d., applique-toi à toi-même
raient de son devoir; cela, ut placeat.,. - Qui ces paraboles, et remarque bien que tQutes elles
se probavtt. Dans le grec: A celui qui l'a en- t'apprennent qu'Il n'y a pas d~ récompense saus
rôlé. C'est en s'appuyant sur ce passage, que le tatigues. - Dabit... tib! Dominus... Jésus était
concile de Chalcédoine et beaucoup d'autres un mallre célèbre SQUS le rapport des paraboles
après lui ont interdIt aux clercs de s'ooouper de et des allégQrles; nul mIeux que lui n'en PQu.
commerce, d'industrie, d'attaires d'lIrgent, etc. valt donner l'Intelligence.
- Nam et qui... (vers. 5). D'après le gree : De 8-10. Preuve encore plus frappante, tirée du

. mame si quelqu'un est athlète. C'est la secoude plan divin relatif à notre rédemption: la crQlx

comparaison. Cf. IV, 7; l Cor. IX, 25 et ss.; doit précéder .la couronne. Après avoIr fait
l Tlm. VI, 12, ete. - NQn coronatur. Le prIx appel à l'expérience personnelle de Timothée et
de la vlctQlre consistait d'ordinaire dans une aux analogies terrestres, Paul s'élève bien haut
couronne. - Legtttme t '1011.111."'_) : d'une ma- et pulse ses arguments daus la peusée mame de
nière cQnformE: aux 101", aux règles des jeux. Il Dieu et dans la vie du Ckrlst. Il va droIt aU
'Ixistalt tQut un code de lois destInées à régler fait: Mem<>r estQ Il vQudralt que Timothée

);:!=~~\:',,:J
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stum resurrexisse a mortuis ex semine Christ, de la race de David, est res-
David, secundum evangelium meum, suscité d'entre les morts, selon mon

évàngile,
9. in quo laboro usque ad vincula, 9. pour lequel je souffre, jusqu'à por-

quasi male operans; sed verbum Dei non ter les chaines comme un malfaiteur;
est alligatum. mais la parole deDieu n'est pas enchainée.

10. Ideo omnia sustineo propter ele- 10. C'est pourquoi je supporte tout
ctos, ut et ipsi salutem consequantur, pour les élus, afin qu'ils obtiennent aussi
quœ est in Christo Jesu, cum gloria cœ- eux-mêmes le salut qui est dans le Christ

,lesti. Jésus, avec la gloire du ciel.
Il. Fidelis sermo : nam si commortui 11. Cette parole est certaine; car si

sumus, et convivemus; noùs sommes morts avec lui, nol1s vi':.
vrons aussi avec lui;

12. si sustinebilI}uR, et conregnabi- 12~ si nous souffrons avec lui, nous
mus; si negaverimus, et ille negabit régnerons aussi avec lui; si nous le
nos; renions, lui aussi nous reniera j

13. si non credimus, ille fidelis per- 13. si nous sommes infidèles, il de-manet; negare seipsum non potest. ' meure fidèle; il ne peut pas se renier
lui-même.

-
'Cc.

eût toujours préseut à la mémoire le grand ml- cette formule, voyez 1 Tim. 1,15 et le commentaire.
racle de la résurrection dù Sauveur. - Ex Ce que Paul va affirmer au sujet du .alut des
Bernin" David. Ces mots sont Importants dans croyants est un fait entièremeut certain. - La
le raisonnement de l'apôtre: Jésus est ressus- particule nam lutrodnlt un passage rythmé, com-
cité, quoiqu'Il fût comme nous de race mor- posé de quatrepbra.es parallèles, que de nombreux
telle. - Secundt,m evangeliul1& meum. C.-à-d., Interprètes croient emprunté à une hymne litur-
conformément à l'évangile que j'al reçu de Dieu gique de l'Église primitive. La pensée contenue
l'ordre de prêcher. La résurrection de Jésus en dans ces lignes est la suivante: le chrétien, uni
était un point essentiel. - ln quo (scll. « prm- à Jésus- Christ par un lien pe."Sonnel très étroit,
dicando »)... Petite digression (vers. 9). qui se partage toutes1es destinées, soit tristes, .olt glo-
poursuit jusqu'à la lin du vers. 10. Paul va rieuses de son Maltre, à la condition de lui
redire en queiques mots qu'JI souffre avec joie demeurer lIdèle. ~ Si commortui..., conv;vemus. -
pour l'évangile. - Laboro. Le grec emploie le La conjonction O"uv «( cum »), qui entre dans la
verbe expressif xQtxo1rQt6c;;, je ressens du mal, composition de ces deox verbes et des suivants,
de la souffrance. Comp. le vers. 3. - Usque ad slgnille: avec Jésus-Cbrlst. SI nous sommes morts
vtncula. En attendant qu~ ce soit, comme pour avec le Cbrist, nous participerons 8ussl àsarésur-
Jésus lui-même, « usque ad mortem. J) Cf. PhIl. rectlon et à sa vie éternelle. Cf. Rom. VI, 3 et ss.
Il, 8.. - Male operans. Mieux: un malfaiteur - Si silstinebimus... (vers. 12). La persévérancc
(xQtxoùpyo,); c.-à-d.,un misérable de la pire dans la foi, malgrè les difficultés et les souf-

, espèce. - Sed verbum... Réfiexion qui consolait frances, sera récompensée dans le ciel par un
l'apôtre dans sa sombre prison. Tout encba1né trône glorIeux. Cf. Mattb. XIX, 2S; Rom. VIII,
qu'ilfftt lui-même, la parole !le Dieu (la pré- 11; Epb. Il,6, etc. - SI "egaverimus... C'est
dlcation évangélique) était tellement puissante, l'hypothèse contraire. Jésus a proclamé lui-
qu'aucune force humaine n'était capable de même ce fait (Matth. x, 33 ; Marc. VIII, 33). -
l'arrêter: elle s'élançait partout victorleu.e. - Si non credimus (vers. 13). Plutôt: St nous
ldeo (vers. 10) : pour tous les motifs contenus sommes Incrédules (!tltIO""O;)(J.ôv). D'après la
dans les vers. 3 - 9. Ils se ramènent à celui- proposition qui précède: Si lIOUS renions J ésus-

.' ci: pas de prollt saUR peine. - Omnia (toutes (Jbrlst. - Ille i!delis... : lIdèle à ses promesses
sortes d'épl"euves) sustineo... La grande âme de de cbâtlment pour Irs Impies. - Les mots ne-
Paul est encore là tout entière. - Propter ele- gare seipsllm..., précédéB dans le grec de la par-
clos. C.-à-d., pour les chrétiens, pour l'Êglise. tlcule yap, car, indiquent le motif pour lequel
Cf. Tlt. l, l, etc. - Ut et ipsi... Eux aussi, Jésus châtiera les apostats, les Incrédules: il
comme les prédicateurs de la fol. - Sur la for- se renierait lul- même, s'il ne tenait pas sa
mule quœ... in Christo.. , voyez le vers. 1b et les parole.
notes. - Oum gloria... Terme magnifique auquel
aboutit le salut pour le chrétien. Cf. II Cor. SECONDE PARTIE
IV, 11. Lutter contre l'erreur et ie danger

2° Les conséquences futures, heureuses ou d'apostasie. II, 14-IV, S".
malheureuses, de la conduite des chrétiens, et
surtout des ministres sacrés. Il, 11-13. « A partir d'Ici, et jusque dans les premiers

11-13. L'apôtre attire l'attention de Timothée vers. du IV' cbap., les Instructions données h
sur un fait très Important. - Fidelis sermo. Sur Timothée sont entremêlées, dans nne propor-
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14'. Donne ces avertissemen,ts, pre- 14.lIœc commone, testiiicans coram
nant le Seigneur à témoin. Evite. les ~omi~o. N.oli conte?~ere verbis : .ad ni-
disputes de mots; car cela n'est utIle t\ hù emm utile est, mSI ad subversl0nem
rien; si ce n'est à la'ruine de ceux qui audientiUm.
écoutent.

15. Efforce-toi de te présenter devant 15. Sollicite cura teipsum probabilem
Dieu comme un homme éprouvé, un exhibere Deo, operarium inconfusibil!Jm,
ouvrier qui n'a 'point à rougir,. qui dis- recte tractantem verbum veritatis.
pense avec droiture la parole de la
vérité.

16. Évite les discours profanes et 16. Profana autem et vaniloquia devi-
vains; car ils font faire beaucoup de ta, multum enim proficiunt ad impieta-
progrès dauBi'impiété, tem j

17. et leur parole gagne comme la 17. et sermo eorum ut cancer serpit.
gangrène. De ce nombre sont Hyménée Ex quibuB est Hymenœus et Philetus,
et Philète,

18. qui sont déchus de ]a vérité, en 18. qui a veritate exciderunt, dicen-
disant que la résurrection est déjà faite, tes resurrectionem esse jam factam, et
et qui ont renversé la foi de quelques- subverterunt quorumdam fidem.
uns.

-'tlon très sensible, d'avIJrtissements polémiques tlon de son travail. - Recte tractalltem. En
relatifs à un enseignement contraire à l'esprit un ,eul mot dans le grec: Op60TOfl.OüvTœ (Ici
de J'évangile, contre lequel le disciple (de Paul) seulement). A la lettre: divisant comme Il
doit se mettre en garde et dont Il doit préser- faut (à la façon de l'économe ql1l partage con-
ver l'Église à la t~te de laquelle Il est placé. » sciencieusement le pain entre les gens de la
Ces avertIssements donnent, pour aInsI dire, le maIson, 011 d'un labourel1r quI trace des sillon"
ton à cette seconde partie. bien droits). La Vulgate donne bien le sens.

- Profana.,. et vaniloquia... (vers. 16). Il
§ 1. - Conduite que Timothée ùe1!ra tenir en s'agit évIdemment des dlscl1ssions profanes et

faveur de la vérité et contre !'t1'reur. II, vaines des faux doctel1rs (voyez l 'fim. VI, 20
14- 26. et le commentaire), auxquelles Timothée ne devrn

prendre aucune part. Comp. le Vers. 14". -
1° L~ minlslère de l'évangile en facc des faux Multum,.. prof/ciunt. Ce verbe n'a pas « vani-

docteurs. JI, 14 -21. 10q111a» pour sujet, mals les doctel1rs hérétiques,
14-1S. ÉvIter tOl1te discussion avec les héré. comme on le voit par les vers, 17 et lS. Il marql1e

tiques, mals attester avec vlgl1el1r la doctrlnc le triste progrès de ces malheureux dans J'errel1r,
évangélique en face de Cès hommes légers et - Sermo eorum. (vers. 17). Par opposItIon
versatiles. - Commone. Dans le grec: rappellc à la parole de vérIté, à l'enseignement évan-
(ces choses). Voyez l, 6" et les notes. RflJc: géllque. Comp. le vers. 15". - Ut cancer.
ce ql1i a eté dit daus les vers. 11-13, -' Tes- Comme la gangrène, dit le grec (rcirrp~"œ:
tiftcans cora1n... Dans le grec, d'après la leçon de la racIne rp~ivw, je ronge). Le cancer est
la mieux accréditée, ces mots sont étroItement ordinairement local, tandIs que la gangrène
rattachés aux suivants: Les adjurant de ne est envahissante, - SerpU. Plus exactement: a
pas fair:e de qnerelles de mots (au lieu de Noli de la pâture (VOfl.1}V eX.'). La comparaison
co'!tendere,..). Ces ([ logomachies» (on lit dans est très frappante, car la gangrène, si on ne
le texte original: fl.1) ),o"'{(Jfl.œxeiv; voyez J'amte, fait 4e rapIdes progrès dans le membre
1 Tlm. VI, 4 et les notes) étaient un caractère qu'elle a atteint, et dans le corps entier, jns-
distinctif des faux docteurs. - Ad nihi! utile. qu'à ce ql1'elle aIt amené la mort. - Ex qui-
Saint Paul motive son exhortation; Non Beule- bus... L'apôtre cite nommément deux de ces
ment les dIscussions de ce genre sont stériles faux doctel1rB. HymenteUB est probablement le
en heureux résultats (cf Tit. 111,9), mals elles même que dans l 'fim. I, 20; Philetus n'est

,en prodl1isent d'ordinaire de très fâcheux, que pas mentionné alllenrs. - Qui a veritate..,
résume énergiquement l'expression ad subver- {vers. 18). Ce traIt ne se rapporte sans doute
si.onem.., - Sollicite cura... (vers. 15). Paul pas seulement à Hyménée et à Pihlète, mais
désire que Timothée montre par son exemple à tons les hérétIques d'Éphèse, dont saint Paul
comment doit se comporter le prédIcateur chré- continue de tracer le portraIt. Sur le verbe
tIen. - Probabilem (a6x,fl.ov, ([probatum» )." : ~O"T6X~0"~v (Vulg,. erraverunt), voyez 1 Tlm. l,
approuvé de DIeu, ayant fait ses preuves 6 et les notes. - Un exemple de leur enseigne-
devant lnl. - Operariun1. Nom quI Implique ment erroné: dicentes resurrectionem... Comme
le zèle et J'activité. - Inconfusibilem: qui n'a l'expliquent saInt Irénée et Tertullien, Ils Iden-
pas à rougir de sa négligence, ou de l'Imperfec- tlftalent la résurrection -des corps à la régéné"

COlillBNT. - VIII. 22
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19. ,Sed firmum fundamentum Dei 19. Mais le 'solide fondement de Dieu
,;tat, habens signaculum hoc: Cognovit reste debout, muni de ce sceau :'LeSei-
Dominus qni sunt ejusj et discedat ab gneur connaît ceux qui sont à lui; et
iniquitate omnis qui nominat nomell Do- encore: Que quiconque prononce le non\
mini. du Seigneur s'éloigne de l'iniquité.

20. ln magna autem domo non solu!Il 20. Dans une graI\de maison il n'y a
,sunt vasa aurea et argeIltea, sed et li- pas seulement des vases d'or et d'argent,
gnea et flctilia j'et quœdam quidem iIl mais il y en a aussi de bois et de terre j

~, honorem, quœdam autem in contume- et les uns sont des vases d'honneur, les
: liam. autres pour un usage vil.

21. Si quis ergo emundaverit se ab 21. Si quelqu'un donc se garde pur
istis, erit vas in hoIlorem, sanctificatum en se séparant de ces hommes, il sera
et utile Domino, ad omne opus bonum un vase d'honneur, sanctifié et utile au
paratum. Seigneur, préparé pour toute bonne

œuvre.
\ '

,

ration spirituelle opérée par le baptême. Comp. - Qui nominat... O.- à - d., celui qui pronoucc
IOor. x-v, 12, où nous voyons que de très bonne le nom du Seigneur et qui confesse lui apparte-
heure des doutes s'étaient élevés au sein de uir. - ln magna... domo. Autre pensée générale,
l'Église sur la réalité de ce grand miracle. - vers. 20-21 : il n'y a pas lieu d'~tre surpris ni
'frJste résnltat obtenu déjà par ces hommes de déconragé, s'il existe des chrétiens imparfaits
mensonge: subverterunt (au présent dans le ou complètement mauvais. C'est l'Église qui est
texte gr~c) quorun~dam.,. L'csprit humain est "ymbolisée par cette Ir grande maison D. Dans
si facile à égarer, qu'il snffit d'enseigner une .on état terrestre, eile présente nécessairement
erreur pour qu'eile trouve aussitôt des adhé- des Imperfections, puisque ses membres sont des
rent.. hommes. Of. Matth. XIII, 24 et ss" 47. -:- Vasa.

19-21. S'encourager en face des faux doc- L'apôtre les divise en deux clssses, soit d'après
teurs par la pensée que rien ne saurait ren- les matériaux dont ils sont fabriqués (aurea
verser le divin édlftce de la vérité, et que, et..., Ugneà tt...). soit d'après l'usagc qu'on en
dans l'Église, Il y aura toujours de mauvais fait (in honorem..., in contumeliam). Oes
chrétiens à côté des bons. - La particule 8ed vases ou nstenslles représentent les lidèles,
(saint Paul n'emploie qu'en ce seul endroit le dont les uns sont excellents, et dont quelques.
mot lJ.i'l~o, : néanmoins, nonobstant) établit uns sont mau"rais.- Si quis ergo... (vers. 21).
un contraste entre la chute des cbrétlens Après la constatation de ce fait, saint Paul
séduits par les hérétiques et la solidité perma- trace une règle de conduite qui s'y rattache;
nente du christianisme. - Firmum funda- chaque chrétien doit s'elIorcer d'être un va.c
mentun~... Par cette métaphore, l'apôtre désigne
l'Église de Jésus-Ohrist, c coionne et fondement
de la vérité J. Of. l Tlm. ur, 14-16. Bâtie sur
le roc, soutenue par DIeu même, clie ne sera
jamais renversée: stat. - Habens slgnaculum
«(ifPtXY'ôcx)... Les sceaux des anciens Orientaux
portaient souvent des inscriptions. Mais l'apôtre
fait pcut.~tre plutôt allusion ici aux épigraphes
qu'on gravait sur .les maisons ou les grands édi-
fices, pour Indiquer le but ou l'occasion de leur
coustruction. - Le Ir sceau D en question se com-
pose de deux citations bibliques. La première,
Cognovit... qui sunt ejus, est emprnntée à
Num. XVI, 5, d'après la traduction des Septante
(excepté le mot Dominus, qui remplace Ir Deus D).
SI Dieu connait les siens, il saura les distinguer
des méchants, des hérétiques, et il ne les
oubliera pas au jour de la récompense. - Laseconde citation, Et dtscedat..., d'après les uns, Va.e d'argile trouvé à Jérusalem. '

est extraite de Num. XVI, 26, ou d'Isaïe, LII,
cf 11; selon les autres, ce serait une parole de

, Jésus-Ohrist lui-même, qui a dit, Luc. XIII, 27 : utile et précieux. - Le moyen d'y arri~er,
« Discedlte a me, omnes operarli iniqultatls ». c'est de se séparer entièrement des vases de
Le second sentiment nous parait plus probable. qualité Inférieure: emundaverit se ab... -
La première Inscription contient une très Sanctiftcatum: mis à part, réservé, sanctilié.
grande consolation pour le chrétien; la seconde - Utile Domino. Dans le grec: utile au maitre
lui rappelie la sainteté éminente de son état. (de la maison). -Ad omne opus... : apte à rendre'
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22. J!'uis les passions de la jeunesse; 22. J uvenilia autem deBideria fuge;
mais recherche la justice:, la foi, l'espé- sectare vera justitiam, fidem, Bpem,
rance, la charité, et la paix avec ceux caritatem, et pacem oum iis qui invo-
qui invoquent le Seigneur d'un cœur pur. cant Dominum de corde puro.

23. Quant aux questions folles et sans 23. StultaB autem et sine disciplina
liagesse, évite-les, sachant qu'elles en- qurestiones devita, sciens quia generant
gendre nt des querelles. lites.

24. Or, il ne faut pas que le serviteur 24. Servum autem Domini non opor-
du Seigneur ait des querelles; mais il tet litigare, sed manBuetum eslie ad
doit être doux envers tous, capable omnes; docibilem, patientem,
d'instruire, patient,, 25. reprenant avec modestie ceux qui 25. oum modestia corripientem eo&
résistent il, la vérité, dans l'espérance qui resistunt veritati, nequando Deus'
que Dieu leur donnera le repentir, pour det illis pœnitentiam ad cognoscendam
connaitre la vérité, veritatem,, 26. et que, revenus à leur bon sens, 26. et resipiscant a diaboli laqueis, a

illi sortiront des filets du diable qui les quo c~ptivi tenentur ad ipsius volunta-
ti~nt captifs pour en faire lJe qu'il ~eut, ; tem.

'c'

toutes sortes de grands services. Of. Eph. Devita. Comme au vers. 16' et 1 Tlm. IV, 7 :
II, 10. ?tCXpCXt"rov, refuse d'accepter. - Generant liteH.

2° Instruction à Timothée sur la colldulte O'est là leur produit naturel et certain; or,
à teulr envers les bons chrétiens et les faux les querelles ne sont pas faites pour le prédl-
docteurs. II, 22-26. cateur de l'évangile, qui est nn ministre de

Les m~mes pensées revlennent, mals elles paix et de douceur: serwm... non oportet...,
sont dllféremment exprimées., seà~.. (vers. 24). - Oorrip~entem... (vers. 25).

92. Choses à éviter, vertus à rechercher et Le pasteur des âmes doit reprendre et corriger
à pratiquer. - Juvenilia desideria. Non pas cenx dont la doctrine est erronée eL la conduite
l'amo)Ir de la nouveauté, si fréquent dans les mauvaise; mals il est tenu de le faire toujours
jeuues gens, mais les défauta et les passions avec modération et douceur (cum modestia).
qui appartiennent en propre à la jeunesse. - Qui reslstu"t... Le mot "eritati n'est pas
Timothée était jeune encore (voyez 1 Tlm. IV, dans le grec, qui emploie le participe deux fois
2 et les notes); de là cette recommandation de composé &v"rtOtcx"r,e6I1.évov., ceux qui s'op-
l'apôtre. - Sectare... Dans le grec: Poursuis. posent, les adversaires. - Nequando... Plutôt:
Par contraste avec ". fuge J). Ce passage a beau- " si forte allquando... J) La formule est condltion-
coup d'analogie avec l Tlm. VI, II, où nous trou- nelle et exprime, d'une part, la liberté entière
vons aussi une énumération de vertus que de Dieu, et en même temps, d'autre part, l'espoir
Timothée devait pratiquer. La justice, la foi, qu'II aura pitié des pécheurs dont Il est ques-
la chalité y sont de même mentionnées; au tion. - Le verbe resipiscant (vers. 26) dépend
lieu de l'espérance et de la paix (Ici, le greC aussi de la conjonction" si forte allquando ») ;
omet l'espérance), l'apôtre y nomme la piété, elle exprime un second résultat de la conduite
la patience et la douceur. - Oum iis qui... aimaQle et douce des minIstres sacrés envers
C.-à-d., avec les vrais et bons chrétiens (cf. les mauvais chrétiens. - A... laqueis. La cons-
l Cor. I, 2). tructlon est elliptique: " reslpiscant, et evadant

23 - 26. Fuir les discussions Inutiles, qui a... laquels ». l Tim. Ill, 7, il a été aussi fait
engendrent des querelles Incompatibles avec le mention des filels du démon. - A quo capti"I...
caractère d'uu ministre de Jésus-Christ. ---'- (È~wyp.IJII.SVOt, pris vivants). Développement
Quœstio"es: ~'1"ry}a61., les recherches. Voyez de l'image. Les mots ad ipsius voluntatem
1 Tlm. I, 4 et les notes. - Sine disc'iplina: renforcent slugulièrement l'idée: le démon fait

à.?tCXIO6U"rOV. (pas ailleurs dans lc Nouveau tout ce qu'Il veut de ceux qu'Il a pris dans ses
~estament), "indoctas J), puis" Ineptas J). ~ filets.
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CHAPITRE III ,

1. Hoc autem scito, quod in novissi- 1. Or, sache ceci, que dans les der-
mis diebus instabnnt tempora peI:icu- niers jours il viendra des temps péril-
losa. leux.
. 2. Erunt homines seipsos amantes, cu- 2. Les hommes seront épris d'eux-
pidi, elati, snperbi, blasphemi, parenti- mêmes, cupides, hautains, orgueilleux,
bus non obedientes, ingrati, scelesti, médisants, n'obéissant pas à leurs pa-

rents, ingrats, impies,
3. sine affectione, sine pace, crirni- 3. sans affection, ennemis de la paix,

natores, incontinentes, immites, sine calomniateurs, intempérants, durs, sans
benignitate, bonté,

4. proditores, protervi, tumidi, et vo- 4. traîtres, insolents, enflés d'orgueil,
lnptatum amatores magis quam Dei, plus amateurs de la volupté que de Dieu,

6. habentes speciem quidem pietatis, 6. ayant l'apparencE) de la piété, mais
virtutem autem ejus abnegantes. Et hos en reniant la réalité. Evite ces hommes"
devita : là :

6. ex hisenim sunt qui penetrant do. 6. car il y en a parmi eux qui se
,

-
§ II. - Ce qUI! !a situation critique de l' Ég!ise accompagn~ d'ordlnalr~ le précédent. - E!att...:

réclamera bientôt de Timothée. III, 1-IV, sa. arrogants, .s'élevant au-dessus des autres par
leur orgnell. - B!asphemt. Dans le sens de

Du temps présent, le regard d~ Paul, dev~nu médisants ou de calomnlateura. Cf. l Tim. VI, 4,
prophétique, se dirige vers l'avenir, qu'il volt etc. - Parentibus non... Le sentiment du
chargé de sombres nuages, ~t qu'Il décrit pour devoir I1lial aura disparu pour ces hommes
en tirer de nouveaux avertissements pratiques pervers. - Scelesti: .1.'IoC"'Ot, sans sainteté.
il. l'usage de son disciple. - Sine affectione (vers. 3) : sans charité pour

1° Crise d'Iniquité plus grande encore, qui le prochain, car Ils n'auront d'amour qu~ pour
ne tardera pas à éclater. III, 1-9. eux-mêmes. - Sine pace. PlutGt: Implacables,

Ce sera un affreux débordement d'immora- qui ne pardonnent pas. - Incontinentes:
Ilté, laquelle essaiera en vain de se dissimuler .1.Xpcx"Côr" Intempérants. Moins bien, suivant
sous les apparences de la piété. quelques auteurs: Incontrôlables, vicieux. -

CRAP. III. - 1. Introduction. - Hoc... Boito. Sine benignttate : .1.qJ'Àaycx60t, Indifférents au
Sache c~la d'avanc~, prends - en note comme bien. - Proditores (vers. 4) : trattres à Dieu

d'une cbose Importante. - ln novol8simts dU- et aux hommes.- Voluptatumamatoresmagts...
bus (f.'I ÈC"Xci"Ccxt, o/}!1Épcxt,). Non pas absolu- Litote très expressive. Le grec emploie deux
ment à la fin des temps,mals, d'une manière mots composés qu'on ne trouve pas ailleurs:
générale, dans les temps à venir. Au vers. 5", qJtÀ-t)OO'lOt et qJtÀ66ôot. Ils res~mblent à ceux
saint Paul suppose que son disciple sera témoin que nous avons lus en tête de la liste. - Ha-
des faits qu'Il va décrire, et déjà Il en benles speciem... (vers. ,,). A la lettre dans le
apercevait lui-même ({ les symptGmes proour- texte original: Ayant une forme de piété;
seurs». Comp.I Tim. Iv,l; Hebr.I, l, etc. c.-à-d.,lesapparencesextérleures,commetra-
- Instabunt a la signification de ({ aderunt ». duit la Vulgate, et non la réalité. C'est ce que le
- Tempora periculosa. Dans le grec: des marque le trait suivant: vtrtutem... abnegantes.
époques (xcxtpol) dlfliclles. C.-à-d., des 'jours La puissance d~ la piété consiste à produire des
où l'on éprouv~ra le plus grand embarras pour actes conformes à sa nature; renier cette puis-
se tracer une condulte süre, et où Il faudra se sance, c'est aller à l'encontre de la piété par
tenir sur ses gardes. des actes Immoraux ou Irréligieux. - HOB

2-5. Description de cette époque de crise. devita. Dans le grec: détourne-toi d'eux. Eu
Il est inutile d'y chercher un ordre logique qui effet, Il n'y a rien à attendre de ces hommes,
n'existe pas; ce désordre apparent caractérise et l'on courrait un vrai péril à les fréquenter.
précisément les énumérations analogues de 6 - 9. Ces faux chrétiens de l'avenir ont déjà
l'apôtre. - Soipsos amantes. En un seul mot dans l'Église leurs précurseurs, desquels on ne
dans le grec: qJ!Àcxv'tOt (pas ailleurs dans le peut attendre que le mal, sans espoir de les
Nouveau Testament). \:Je défaut est en tête de convertir. C'est une nouvelle description qui
la liste, l'amour exagéré de sol étant la ~ource commence: le tableau est peint de main de
de tous les vices. - Oupidi: qJtÀcipyvpot, mattre; chaque coup de pinceau stigmatise les
aIu!s d~ l'argent. Cf. l Tlm, VI. 10: Ce vlc~ docteu~ hérétiques. - Penetrant. Le verbe
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glissent dans les maisons, et qui trainent mos, et capt~vasducunt muliercull;'~ one-
captives des femmes chargées de péchés ratas peccatIs, qua! ducuntur varna de-
et poussées pl\r toute sorte de passions, sideriis,

7. apprenant toujours., et n'arrivant 7. semper discentes, et nunquam ad
jamais à la connaissance de la vérité. scientiam veritatis pervenientes.

8. De même qùe Jannès et Mambrès 8. Quemadmodum autem Jannes et
résistèrent à Moïse, de même ceux-ci Mambres restiterunt Moysi, ita et hi re-
résistent à la vérité: hommes corrom- sistunt veritati : homines corrupti men-
pus dans l'esprit; pe~'vertis dans la foi. te, reprobi circa fidem.

9. Mais ils n'iront pas plus avant; car 9. Sed ultra non proficient, insipientia
leur folie sera manifeste à tous, comme enim eorum manifesta erit o)llnibus,
le fut aussi celle de ces hommes. sicut et illorum fuit,

10. Mais toi, tu as suivi mon ensei- 10. Tu autem assecutus es meam do-
gneme!lt, ma cQnduite, ma rés?lution, ctrinam, i~s~it~tionem, .pro~ositum, fi-
ma fOl ma douceur, ma charIté, ma dem, longarnmltatem, dllectlonem, pa-, . ,
patience, tIentlam,

EYOVYW est très classique pour signifier: se 1 Tlm, l, 19; Tlt. 1, 16. etc. - Seà uUr~ non...
glisser furtivement dans les maisons. - Capti- (vers. 9). Plus haut, n, 16, Paul prèdlsalt leurs
tlas àucunt : comme des prisounlères faites à tristes progrès dans J'erreur; ici Il annonce que
la guerre. Ces malheurenses appartenaient donc œ progrès aura un terme en ce qui concerne
corps et âme à leurs séductenrs. - Mulier~!às les résultats extérieurs. Ainsi donc, par rapport
est une bonne traduction du diminutif YVYCXt- à leurs conquêtes au dehors, un arrêt subit
xœplœ (au neutre). qui exprime J'état méprl- aura lieu, lorsque les hommes comprendront à
sable dans lequel elles étalent tombées. - One- quel degré d'Infamie on voulait les conduire:
ratas peccaUs. Des femmes déjà corrompues de Insipientta enim... - Sicut et illor"m. C.-à-d.,
~œurs se laissent plus facilement égarer par les comme la folle morale de Jannès et de Mambrès.
hérétiques, II dont les belles paroles fascinent 2° Exhortation à la persévérance adressée par
leur Imagination et servent à exploiter leur J'apôtre à Timothée. III, 10 -17.
crédulité », - Ducuntur var/is... Cette foiS, J'al- De ce désolant tableau, saint Paul passe aux
IUslon ne porte probablement pas sur les con- espérances consolantes que lui Inspire BOn cher
voltises charnelles, mals sur le désir d'avoir du et fidèle disciple; Il l'engage à mener une vie
nouveau en fait de dogme et de pratiques rell- toujours conforme aux exemples et aux leçons
gleuses. Cette Interprétation est 'favorisée par]e qu'Il a reçvs.
ver~, 7 : semper àisce",tes et nunquam... J;,e 10-11. Souvenirs encourageants. - Tu autem...
second détail est exprimé encore plus forte- Contraste: Tu as appris, toi, à mener une vie
ment dans le grec: Et ne pouvant jamais arrl- entièrement opposée à celle de. faux docteurs. -
ver à la connaiseance de ]a vérité. Il y a une Assecutus es. Le grec signifie plutÔt ici: Tu as
mordante Ironie dans ]a constatatIon de œ ré- fidèlement suivi. Ce qui marque II une entière
sn]tat de néant, qui contraste avec les elforts communauté de princIpes et de conduite» chez
faits pour apprendre. - Quemaàmoàum. . . le maltre et chez le disciple. La façon d'agir de
(vers. S). L'apôtre va citer, à titre d'exemple, Timothée dans le passé était donc nn garant
un fait de l'histoire Juive, analogue à ce qui se de sa fidélité dans l'avenir. - Meam. Le pro-
passait alors à Éphèse. - Jannes ~t
Jlambres. Ils sont nommés Jannès et
Jambrès da~ le texte original. Aucun
autre passage des saints Livres ne les
mentionne; !!lais le Targum de Jona-
than Insère leurs noms Ex. VII, Il.
C'étaient les dèux principaux sorciers
égyptiens, qui Imitèrent d'abord les
miracles de MoIse, et engagèrent le
Pharaon à lnl résIster (restiterunt
Moysi). Parfois les auteurs juifs ap-
pellent le second « Mamré », comme
la Vulgate. Pline J'Ancien', Bist. "at., Monn,l. d'Antioche de Pisldie.
XXX, 1, 2, cite à leur sujet quelques
détails qu'Il dit avoIr pulsés dans les
écrits IndaYques. - Ita et kt... Application de nom fJ.OV, placé en avant de l'énumération,
]a comparaison aux hérétiques d'Éphèse. - porte sur tous les substantifs qui la composent.
Saint Paul continue de les caractériser en traits - Inst/tutionem : àywy1j (pas ailleurs dans
vlgourenx: corrupti..., reprobi... Sur l'associa- le Nouveau Te.tament), là conduite passive et
tion de l'Immoralité et de J'Incrédulité, voyez active, c.-à-d. la manière de vivre et la dl-



510 II TIM. m! 11..16;

11. persecutiones, passiones : qualia 11. mes persécutions, mes souffrances:
mihi facta sunt Antiochiœ, Iconii, et celles qui me sont arrivées à Antioche,

'Lystris; quales persecutiones sustinui, à Iconium et à Lystres; tu sais quelles
-'et ex omnibuseripuit me Dominus. persécutions j'~i endurées, et le Sei-

gneur m'a délivré de toutes.
12. Et omnes qui pie volunt vivere in 12. Aussi, tous ceux qui veulent vivre

, Christo Je~u, persecutionem patientur. pieusement dans le Christ Jésus subi-
ront la persécution;

13. Mali autem homines et seductores, 13. Mais les hommes méchants et les
proficient 1n pejus; errantes, et in erro- séducteurs iront en empirant, s'égarant
rem mittentes. et égarant les autres.

14. Tu vero permane in iis quœ didi- 14. Pour toi, demeure ferme dans les
cisti et credita sunt tibi, sciens a quo choses que tu as apprises et qui t'ont

, didiceris, été confiées, sachant de qui tu les as
apprises,

15. et quia ab infantia sacras litteras 15. et que depuis ton enfance tu con-
nosti, quœ te possunt instrnere ad salu- nais les saintes lèttres, qui peuvent
tem, per fidem quœ est in Christo Jesu. t'instruire pour le salut, par la foi qui

est en Jésus-Christ.
J6. Omnis Scriptura divinitusinspira- 16. '!'oute .l'Écriture divinement ins-

. ,

~ection. - Propo8itum : la résolution bien ar- de DIe" plus apte à accomplir fIdèlement son ml-
rêtée d'être fIdèle au devoir. - Per8eoutio- nlstère.- Tu veTO. Enoore l'antithèse. Comp.
nes, passiones (Ters. 11). Parmi ses persécu- .le vers. 10; II, 1 ; IV, 5. - Jilt credita sunt,.. Le
tlons et ses souftrances, saint Paul signale pronom tibi n'est pas dans le grec, qui doit être
spécialement celles qu'Il &valt endurées (qualia traduit comme Il suit: (Les choses dont) tu
mihi...) à Antioche de Plsldle (Act. XIII, 50 et as acquis la certitude. - Soiens a quo.., D'après
ss,), à Icoulum (Act. XIV, 5) et à L"stres (Act. la meilleure leçon du texte original, il faut lire,
XIV, 18), parce qu'elles étaient bien connues de au pluriel: « & qulbus », L'allusion porte s&ns
Timothée, orlglnrore de la dernière de ces villes. doute sur la mère et 1& grand'mère de Timo-
- Quales... L'apôtre Insiste sur ce frot, en thée.Cf. 1,5. Si l'on garde le singulier, Il s'agira
ajoutant, pour encourager son disciple: et eœ évidemment de saint Paul. Coinp. le vers. 10.
omnibus... En' toute hypothèse, l'apôtre veut dire que l'in-

.12-13. TTn double principe, en ce qui concerne strnction chrétienne était venue à Timothée
soit les chrétiens fIdèles, soit les séducteurs, - d'une source ahsolument pure, et que le pieux
Et omnes qui... Le souvenir de ses souftrances souvenir de ceux qui avalent guidé ses premiers
rappelle à Paul que la persécution et l'épreuve pas dans la fol était très puissant pour raviver
sont en quelque sorte nécessaires aux &mls du son courage, - Jill. quia... (vers. 15). La lecture
Christ. - Pie vo!unt,.. Dans le texte grec, c'est le des saints Livres était un autre moyen auquel
verbe « volunt }) qui est accentué et mis en avant: l'évêque d'Éphèse pouvait recourir pour ranimer
Ceux qui se sont décidés à vivre pieusement. - ses forces. - Ab inlanUa. Cf. l, 5. C'est dans
PersecuUonem patientur. L'histoire de l'Église la Bible que les enfants juifs apprenaient 11 IIrc,

, démontre, à travers tous les siècles, l'entière et leurs parents, puis leurs maitres leur en
- exactltnde de ce fait, que Jésus - Christ avait enseign&ient peu à peu le contenu sacré. Les

d'ailleurs lul-mêmè prédit. Cf. Matth. x, 22; Jo&n. r&bbius demaudffient que l'euf&nt commençât
xv, 19, etc. - Mali autem... (vers. 13). C'est le dès l'âge de cinq ans à apprendre par cœur des
second principe: les méchants ne s'arr~tent passages du livre de la Loi. Voyez Philon,
jamais dans le mal, mals Ils y font des progrès Legat. ad Cat1tfll. XVI. - Saoras !itteras (iôp.1.
constants, entralnant avec eux leurs victimes. ypcX!I.!l.IX"rIX). L'Ancien Test&ment tout entIer.
- Se~uotores. Les yo"tj"re;, da?s le greQ; c..1t-d., Jésus emploIe aussi le mot « lettres» pour désl-
les enchanteurs. Cette expres.lon détermine la gner les écrits de Morse. Cf. Joan. v, 46. - Qure

précédente (( mail »), qui est toute générale; te... tnstruere. Le verbe ao<p!alXt signifIe ti la
d'après divers .interprètes, elle feraIt I\lluslon lettre: rendre sage. II. s'agit donc avant tont
aux arts magique. souvent pratlquès à Éphèse d'nne connaissat)ce pratique, comme cela ressort
(cf. Act. XIX, 19), et auxquels auraient pris part au.sl des mots ad salutem. - Per ftdem qure.,.
les docteurs hérétiques dont parle saint Paul. - Voyez l Tlm. III, 19b. Condition essentielle ponr
JiJrrantes et in... Plus brIèvement dans le grec: que les livres de l'Ancien Te.tament puissent
trompant et étant trompés. conduire au salut: Il faut qu'on les lise pour

14-17, Moyen de demeurer ferme: Timothée ainsi dire à la lumière de Jésns-Chrlst, qui le.
n'a qu'à s'attacher de plus en plus à cc qui lui éclaire singulièrement, et sans laquelle ils se-
a été enseigné, et qu'ti sc nourrIr sans cesse'des raient souvent Incompréhensibles. « ln vetere
saint"s Écritures, quI peuvent rendre l'homme Testamento novum latet, ln novo vetus patet.»

:;

;c., ., ..';
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pirée est utile pour enseigner, pour re- ta, utilis est ad docendum, ad arguen-"
prendre, pour corriger, pOUlO ins,truire dum, ad corripiendum,' ad erudiendum
dans la justice j in justitia j

17. afin que l'homme de Dieu soit 17. ut perfectus Bit homo Dei, ad omlie '
parfait, propre à toute sorte de bien. opus bonum instructus.

CHAPITRE IV

1. Je t'adjure, devant Dieu et Jésus- 1. Testificor coram Deo et Jesu Chri-
Christ, qui doit juger les vivants et les sto, qui j udicatu rus est vi vos et mortuos,
morts, par son avènement et par son per adventum ipsius et regnum éjus,
règne,

2. prêche la parol~, insiste à temps 2. prœdica verbum; insta opportune,

,

Voyez le tome l, p. 13 et SA. -OmniR Scriptura les méchants et les hommes à préjugés, elle
(vers. 16). Cette autre appellation ("(P~f-r\) est corrige ceux qui sont tombés ou égarés, elle
employée environ cinquante fois dans le Nou. instruit dans la Justice tous les hommes, spé.
veau Testament, pour désigner les écrits de cialement ceux qui ont besoin d'être conduits
l'AncIen. Elle est devenue ponr nous comme tech- à une perfection plus complète. Il - Résultat
nlqne. Bien qu'il n'y ait pas Ici d'article dans final qui sera produit par la connaissance des
le grec, Il est évident que l'apôtre a en vue non saintes Lettres: ut perfectus... (vers. 17). L'ad-
seulement tout l'en.emble de l'AncIen Testa- jectlf lîp..lo. (Ici seulement) a le sens exact de
meut, mals aussi tontes les parties de cet en. « complet Il. - Homo Dei. Voyez 1 Tim. VI,
semble, sans en excepter un seul passage. - II. - lmtructus: È~"1P"'O"!LÉvoç, complètement
Divinitus inspirata. Le grec porte, en un seul muni. La racine est la même que pour l'adjec-
mot: (JEÔ1t'iEUO"TOç. L'expression signifie: qui tif lîp..to..
contient le souille de Dieu. Dieu est donc le 30 Adjuration solennelle, servant de pérorai-
prlnclpe,l'anteur-réel des Écritures. Cf. II Petr. son. IV, 1-Sa.
l, 21. Il est évident que ce passage a une Impor- Nous trouvons d'abord, dans les vers. 1-5, une
tance capitale pour démontrer le dogme de récapitulation éloquente des devoIrs du dis.
l'InspiratIon des saints Livres, Voyez Je Man. clple; puis, vers. 6-S", « les adieux du maitre, Il
bibi., t. l, n. 14,2°. - Utilis est. Il n'y a pas qui a conscience d'avoir accompli fidèlement sa
de verbe dans le texte original, qui Insère la tâche, et qui est prêt à paraître sans eralnte
conjonction « et Il entre les deux épithètes, de devant le Dieu rémunérateur.
sorte qu'on doit tradnlre: Toute l'Éerlture (est) CHAP. IV. - 1- 5. Un dernier appel, en face
divinement inspirée et utile pour... Dans la pen- des dangers qui menacent l'Église. - TesUft-
sée de l'apôtre, c'e..t parce qn'elle est inspirée cor coram... Pour rendre son adjuration plus
de Dieu que l'Écriture sainte est utile aux pressante, Paul se met eu présence de Dieu, et
hommes. - En quelques mots très précis, saint de Jésus-Christ, le souverain juge. - Vivos e.
Paul définit cette utilité: ad..., ad..., ad... Le mortuos. Voyez 1 Vor. xv, 51; 1 Thess. IV, .7,
grec a des substantifs au lieu des gérondifs: et les eommentalres. - Per adventum (Er .~a-
Utile pour l'enseIgnement, pour l'admonitlon, VôlIXv, la manifestation; voyez l Tlm. II, 14,
pour la correction, pour l'éducation dans la jns- etc.).,. et regnum.,. C.-à-d. : Je t'adjure, au nom
tlee. - Ad docendum : pour l'enseignement du second avènement et dn règne éternel de
religieux, qui, sans la BIble, nous serait eonnu Jésus - Christ. L'avènement du Christ, Instant
d'une manière Imparfaite. - Arg1,endum, cOr- terrible où nons nous tIendrons devant lui pour

ripiendum. Le seeond terme a plus de force être jugés; son règne, auquel Il faut nous rendre
que le premier; 118 diffèrent entre eux autant dignes de participer. - Prœdica..., ins!a...(ver-
qu'un avertl.sement diffère d.un reproehe. - Le set 2). Les exhortations sont accumulées d'une
trait in justitia porte seulement sur erudien- manière quI les rend très pressantes. Verbum
dum, et non sur les trois autres partlelpes: représente la parole évangélique. - Opportune,
eela est très clair dans le texte grec. Il marquc importune. Locution proverbiale: Insiste en
la sphère déterminée (la justice, la sainteté toute occasion, sans te lasser, que tes auditeur.
ehrétienne) dans laquelle s'exeree l'éducation soient bien disposés ou non à l'égard de la vII-
dont Il s'agit. - On a fort hlen résumé le sens rlté. - Argue, obsecra, incr/!pa. Le ministre de
de ce verset, en disant: (t La sainte Écriture Pieu devra prendre sueeessivement tous les
instruIt les Ignorants, elle eonvalnc (d'erreur) tou!'. pour mieux faire pénétrer sa prédlca~IOIl;'

,
,
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importune; argue, obsecra, increpa in ct à contretemps, reprends, supplie,
omni patientia et doctrina. menace, en toute patience et toujours

cn instruisant.
3. Erit enim templls, cum sanam do- 3. Car il viendra un temps où les

ctrinam non sustinebullt; sed ad sua de- hommes ne supporteront plus la saine
sideria coacervabunt Bibi magistros, pru- ùoctrille j mais ils amasseront autour
rientes auribus; d'eux des docteurs sel6n leurs désirs; et

éprouvant aux oreilles une vive déman-
geaison,

4. et a veritatequidem auditum aver- 4. ils détourneront l'ouïe de la vérité,
tènt, ad fabulas autem convertentur. et ils la tourneront vers des fables.

5. Tu vero vigila, in omnibus labora, 5. Mais toi, sois vigilant, travaille
opus fac evangelistre, ministerium tuum constamment, fais l'œuvre d'un évan-
impIe; sobriuB esto. ,~éliste, acquitte- toi pleinement de ton

ministére; sois sobre.
6. Ego enim jam delibor, et tempus 6. Car pour moi, je vais être immolé,

resolutionis mere instat. ct le temps de ma dissolution approche.
1. Bonum certamen certavi, cursum 7. J'ai combattu le bon combat, j'ai

consummavi, fidem servavi. achevé ma course, j'ai gardé la foi.
8. I~ reliquo reposita est mihi corona 8. Reste la couronne de justice qui

,
." ,

- ln... patientta et doctrlna. Sans violenœ endroit Il a probablement la slgnilleatlon géné-
d'aucun genre, et avec des preuves à l'appui.- raIe de prédIcateur de l'évangile. - Imple :

, Ertt entm... Raison de ce redoublement de zèle accomplis parfaItement, dans tous les détails.

que Timothée est Invité à déployer. - Tem- 6. Sa. PÇ>ur ee qui est de Paul, Il a achevé sa
pus : un temps prochain dans la pensée de tâche, et Il aspire à la récompense des mInIstres
Paul. Il correspond en partie à l'époque décrIte fidèles du Christ. - Ego entm... De Timothée
III, 1 et ss. - Sanam doctrinam. Sur cette ct des graves obligations qol 101 Incombent,
expressIon, voyez 1, 13; l Tlm. 1, 10 et le com- l'apôtre passe à sa propre personne, pour dIre
mentalre. - Non susttnebunt. Ils refnseront qu'II n'aura plus désormaIs à s'oecuper de œs
de l'entendre, ils n'en voudront plus. - Ad sua luttes. Il va mourir; son travail a donc pris
deside,.ta. Conformément à leurs concuplscenœs fin, et Il espère bIentôt jouir do repos éternel
dépravées, à leurs passions. - Le verbe coacer- auPl:ès de Jésus-Ohrist. - Deltbor : O"1tS'IÔO(J.Œt,
vabunt fait Image: Ils accumuleront pour alns~ je suIs versé en libatIon. Même expression mé-
dire maitres sor maltres. - Prurlentes... (éprou- taphorlque que dans l'épltre aux Phillpplens,
vaut une démangeaison dans les oreilles). Le il, 17 (voyez le commentaire), écrite au milieu
participe est au nominatif pluriel dans le grec; de pressentlmeuts analogues. Le sang de Paul
Il ne se rapporte donc pas aux maltres, mals est sur le point de couler en l'honneur de son
aux disciples, et Indique le motif pour lequel Maitre, comme les libatIons de vin qui accom-
ceux-ci se donneront une masse confuse de doc- pagnalent les sacrlilces Juifs. Of. Nom. xv, 1-10.
teurs selou leur go1it : c'est parce qu'Ils seront L'adverbe jam marque la proxImIté du sacrl-
étrangemeut avides d'entendre des nouveautés fice. - Tempus resolutionis... Autre expres-
en fait de doctrines religIeuses, n'étant plus sion Imagée qui rappelle encore l'épitre aux Phl-
satIsfaits de leurs pasteurs attitrés, nI de l'en- lipplens (1, 23; voyez les notes). Le nom grec
selgnement ofllclel, le seul vraI pourtant. - .7.'IŒÀUO"ôW- désigne J'acte de lever l'ancre ou de
A verltate ad fabulas... (vers. 4). C'est là le lever le camp, par conséquent un départ. D'après
châtiment de ceux quI abandonnent la vérité: la Vulgate, Il est questIon de la dissolutIon cor-
Ils tombent dans un tourblllon d'erreors, de porelle, de la mort qui dé~ache les liens par
fables Insensées et dans les spéculations les plus lesquels l'âme et le corps sont onls. - Bonum
aventureuses. Cf. r Tlm. 1, 4; IV, 7, etc. - T'It... certamen... (vers. 7). Pour l'expression, voyez
vigUa (vers. 6). Le grec 'l'i;~ô peut slgQlller l Tlm. VI, 12. Saint Paul, jetant un regard rapide
aussi: Sols sobre. La recommandation est ren- sur le passé, résume admIrablement dans ce ver.
voyée sous cette forme à la lin du verset dans set sa carrIère d'apôtre, en utilisant quelques-
notre Vulgate, quI a traduit ~eux fois ce mot unes de ses Images favorItes. Elle a été un com-
(sobrius esto). Cette sobriété, c.-à-d., ce calme bat, un bon combat poor l'évangile. - Elle a
plein de sagesse, est une qualité partlculière- été aussi une course dans l'a~ène: cursum con-
ment nécessaire aux pasteurs des âmes durant summavt. Paul est maIntenant un athlète Il eme-
les périodes de crise et de trouble. - Labara: tltus Il. Le désir qu'II exprImait Act. xx, 24 (cf.
xœxo1t&O'ljO"OV, endure le mal. Voyez 1, S; ]1, 3, 9. Phil. III, 12) est réalisé. - Fidem servavt.
- Opus... evangelistœ. Daus les saints LIvres L'apÔtre ne parle pas Ici de sa fol personnelle,
le tItre d'évangéliste n'est emplqyé qu'Ici, Act. mals du trésor sacré de la doctrIne chrétienne

1'0. XX!, S et Eph.IV, 11 (voyez les notes). En œt qu: lui avait été confié. Cf. l Tlm. VI, 20-21,
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\ m'est réservée, que le Seigneur, le juste justitiœ, quamreddet mihi Dominus in
juge, me rendra en ce jour-là; et non lia die justus judex; non solum autem
seulement à moi, mais aussi à ceux qui mihi, sed et iis qui diligunt adventum
aiment son - avènement. Hâte - toi de ejus. Festina ad me venire cito.
venir bientôt auprès de moi.

9. Car Démas m'a abandonné, par 9. Det;naB enim me reliquit, diligens
amour pour ce siècle, et il est allé à hoc sooculum, et abiit Thessalonicam j
Thessalonique;

10. Crescens, en Galatie; Tite, en 10. CrescensinGalatiam, Titusin Dal-
Dalmatie. matiam.

\ etc. - In reltquo (vers. 8) : ÀOt7tOV, pour ce 8b. Invitation pressante. - Festina... Il faut

qui reste, désormais. Coup d'œil sur l'avenir, que Timothée se hâte, s'Il veut arriver à temps
après celui qui avait le passé pour objet. - pourrevoir son maître. Comp.le vers. 21 a et l, 4.
Repostta est: est mise de côté, en lieu s1Îr. - 9-12. Isolement pénible dans lequel se trouvait
Corona justitiœ. Continuation de la métaphore alors l'apôtre. - La particule enim montre
de la course: la couronne destll1ée à récom- que saint Paul expose un motif de sa demande:
penser la sainteté apostolique ou chrétienne. - Il e'!t presque seul, et Il voudrait jouir encore
~minus : le Seigneur Jésus, qui sera, en sa ul1e fois de la présence de son fils bl~n-almé.
qualité de CI Juste juge D, le distributeur des - Demas. Nous avons déjà rencontré ce nom
couronnes à la fin des temps (tn iUa die; cf. Col. IV, 14 et Phllem. 24, où Il désigne certal-
I,12b, etc.) - Non solum... miht, sed... Il est nement le même personnage. - Me reliquit.

Opureùrs armés. (n'aprés uu vase peint.)

touchant de voir saint Paul, au I!Ioment où Il Il s'agit d'un lâche abandon, provenant d'one
pense à la récompense qui l'attend, porter éga- cause tout à fait Indigne d'un chrétien: dili-
lement son souvenir sur tous les fidèles. Il désire gens hoc sreculum (ce siècle, le monde présent,
ardemment partager avec eux eou bonheur. - en mauvaise part; cf. l Tlm VI, 17", etc.). -
Iis qui diligunt. Au parfait dans le grec: à Thsssaionicam. On Ignore pourquoi Il était
ceux qui ont aimé (c.- à - d., qui on t mis leurs allé dan. cette ville de Macédoine plntôt qu'ail-
complaisances dans) le second avènement de leurs: peut-&tre en était-Il originaire. -
Jésus. Christ. Orescens (vers. 10 J. Cet autre disciple de saint

Paul n'est pas mentionné ailleurs dans le Nou.
CONCLUSION. IV, 8b. 22. veau Testameut. Son nom est tout à fait latin.

- ln Galatiam. D'après une ancienne tradition
Elle se compose, à la façon habltuell~, d'un (voyez saint Épiphane, Hrer.. LI, Il; Eusèbe,

certa.in nombre de recommandations, de nou. Hist. eccl., III, 4; Théodoret, h, 1.), Il ne serait
velles, de salutations, etc. pas question Ici de la province de Galatlc en

1° Paul prie son disciple de venir le rejolndl"e Asie Mlueure, mals de la Gaule proprement
au plus vite. IV, 8b_13. dite. De fait, quelques manuscrits grecs Usent

22~
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Il. Lucas est mecom Bolus, Marcum 11. Luc ~st seul avec moi, Prends
assume et adduc tecum; est enim mihi Marc, et amène-le avec toi; car il m'est
utilis in ministerium, utile pour le ministère. ,

12. Tychicum autem misi Ephesum, 12. J'ai envoyé Tychicus à Ephèse.
13, Penulam quam reliqui Troade apud 13, Apporte, quand tu viendras, If!;

Carpum, veniens affer tecum, et libros, manteau que j'ai laissé à Troas chez
maxime autem membranas. Carpus, et les livres, et surtout les par-

chemins.
.. 14, Alexa~der rerarius multa mala 14, Alexandre, l'ouvrier en cuivre,
.-.,: mihi ostenditj reddet illi Dominus se- m'a fait souffrh' beaucoup de n1aUXj le

cundum opera ejus. Seigneur lui rendra selon ses œuvres,

rœ),),!œ'i. Bien que cette leçon !Olt peu accr~. cpe)'6'i'l'i (avec une petite Inversion). Il désigne
ditée, Il est possible que l'apôtre ait eu en vue un manteau de voyage, assez long, épais, roud,
dans ce passage le pays des Gaulois, où il aurait ,sans manches, habituellement en laine. Le
envoyé Crescent. L'Église de Vienne, en Dau- vêtement réclamé par Paul était sans doute
phlné, regarde celnl-cl comme son fondateur. « un vieux compagnon de ses voyages 1>. Grelot-
D'autre part, les écrivains grecs donnat~nt tant d:\ns sa prison humide de Rome, il (lemande
parfois à la Gaule le nom de rocÀœ,,/œ. Néan-
moins cette hypothèse n'est pas sans difficultés,
et de nombreux critiques la rejettent. - Titus:

le' disciple célèbre auquel saint Paul adIessa la
troisième de ses épîtres pastorales. - In Dai-

matiam. Cette contrée, qui faisait partie de la
province romaine de l'illyrie, était située sur
la rive orientale de l'Adriatique. Elle avait
Satona pour capltalc (AU. géogr., pl. XVII).
- Lucas (vers. Il). L'auteur du troisième
évangile,.qui était aussi l'un des amis les plus

'c' , d~voués et des compagnons les plus fidèles de
'. l'apôtre des Gentils. Voyez l'Introduction au

troisième évangile, t. VII, p. 285. - Bolus:
les autres étant partis d'eux - mêmes, ou ayant
été envoyés de divers côtés par leur maitre. 11
y a quelque chose de tragique dans ce détâll, - Maréum assume et.,. L'auteur du second ..

évangile. Comp, Col, IV, 10, où Il est nommé
comme ici en m~me temps que saint Luc. Il Pénule. (D'après une statue autlque.)
était sans doute alors dans le voisinage de
Timothée, ou du moins sur son passage~ L'apôtre à son disciple de le lui apporter. - Troade
désirait l'avoir au,ssi auprès. de lui au moment apud Carpum. Sur Troas, voyez Act. XVI, 8 et
suprême, parce qu Il comptaltsur son concours: les uotes. Saint Paul y avait pass~ deux fois au
utilis enim miki... Les Interprètes ne sont pas molos (cf. Act. xx, 6). Carpos était un chré-
d'accord au sujet de la signification du subs- tien de cette ville; c'est tout ce que nous
tantif min!sterium «ô,œxo'i'oc), que les uos savoos de lui. - Libros : des livres en papyrus,
entendent de services personnels que Marc puisque l'auteur va parler Immédiatement de
pouvait rendre à1'aul, et les autres, du mlnis- parcbemlns: - Membranas. Ces parchemins
tère des âmes. Ce second sentiment est le plu~ étalent évidemment précieux pour l'apôtre,
probable, - Tyckicum (vers. 12). Sur-ce dis- mals on ignore ce qu'Ils contenaient. Peut-être

clple, voyez Act. xx, 4; Eph. VI, 21; Col. IV, ~talent - ce des volumes bibliques, ou des manus-
7 et Tlt. ru, 12. - Le verbe misi est proba- crlts de Paul lui-même.

blement au prétérit épistolaire, de sorte qu'112° Quelques nouvelles. IV, 14-18.
~quivaudralt au présent: J'envole. Dans ce cas, 14-15. Le serrurier Alexandre. - Alexander.
Tychicu~ aurait été le porteur de cette lettre, Cet Alexandre dlllère, selon toute vraisemblance,
rÔle qu'Il avait autrefois rempli pour les épttres de ceux qui !Ont mentionnés Act. XIX, 33 et
aux Éphésiens, aux Colossiens et à Philémon, r Tim. l, 20, 11 est possible qu'Il ne fftt pas
et saint Paul l'aurait envoyé â Éphèse pour chrétien. - Brarius (xœÀ)tev,). Ouvrier qui
remplacer TI\Ilothée, qu'Il appelait Ii Rome. Cet travaille le cuivre, le bronze, etc. - Multa
emploi du prétérit est assez fréquent dans les mala... On ne saurait déterminer en quelle
écrits de l'apôtre. Cf. II Cor. vru, 18, 22 et IX, il; occasion le fait s'était passé. Peut-être il Rome
Eph. VI, 22; Col. IV, 8, etc. mGme, pendant le procès de l'apôtre, contre

Iii. Quelques commissions confiée!! à Timothée. lequel Alexandre se serait posé en adversaire
- Penulam est un nom calqué sur le grec acharné. - Reddet illi... Le grec emploie aussi

. .
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15. Garde-toi aussi de lui, car il s'est 15. Quem et tu devita, valde enim re-
fortement opposé à nos paroles. stitit verbis nostris.

16. Lors de ma première défense, 16. ln prima mea defensione nemo
." nul ne m'a assisté, mais tous m'ont aban- mihi affuit, sed omnes me derelique~

donné. Que cela ne leur soit point im- ru nt j non illis imputetur.
puté!

17. Mais le Seigneur m'a assisté et 17, Dominus autem mihi astitit, !'t
m'a fortifié, afin que la prédication fût confortavit me, ut per me prllJdicatio
accomplie par moi et que tous les païens impleatur, et audiant omnes gentes; et
l'entendissent, et j'ai été délivré de la liberatus sum de ore leonis.
gueule du lion.

18. Le Seigneur m'a délivré de toute 18. Liberavit me Dominus ab omni
action mauvaise, et il me sauvera en opere malo, et salvum faciet in regnum
m'admettant dans son royaume céleste: squm cffileste : cui gloria in sfficula Sal-
A lui la gloire dans les siècles des siècles. culorum. Amen.
Amen.

.;
le futur, d'après la meilleure leçon (~1tOÔ~aEI). les périls qui menaçaient alors l'apôtre, -
Ce n'est donc pas un désir que formule saint Liberavit me... (vers. 18). Le grec a le futur: .
raul; Il prédit une conséquence Inévitable de Le Seigneur me déllvrem. La délivrance qu'II
la conduite de son ennemi. Cf. Rom. II, 6; vient de signaler suggère il Paul ce petit can-
II Cor. XI, 15, etc. Alors même qu'on adopterait
la variante œ1toôtf>~ il l'optatif, « reddat », Il
est certain que nous n'aurions pas ici un sou- c

, hait de vengeance personnelle, mais une malé-
diction très légitime, lancée contre un ennemi
de Jésus- Christ et de l'Église. - Quem...
devita (vers. 15). Dans le grec: Garde-toi de
lui, toi aussi. On voit, par ce trait, qu'Alexandre
pouvait être dangereux pour'J:lmothéelul-mâme.
- RestUit... verbis... II semble, d'après ces mots,
que la vive oppositiQn d'Alexandre se manifesta
tandis que Paul plaidait devant ses juges sa
propre cause et relIe du christianisme.

16-18. Détails rétrospectifs SUl' la marche du
procès de l'apôtre. - ln prima,.. defensione. Ces
mots ne font plIS allusion à la première captivité
de l'auteur, mals il la seconde; Il s'agit ici de
]a « prima actlo» de son procès actuel, de
sa première comparution publique et officielle
devant l'empereur ou son représentant - Nemo,..
offuit. Le sens est que personne, parmi les
{'hrétiens présents à Rome, n'avait alors assisté
Paul, en qualltè d'avocat, de témoiu il décharge
ou d'ami, ainsi que la ]01 le permettait. Tous
avalent manqué de courage. Malgré sa valllance
indomptable, l'apôtre ne signale pas ce fait
sans tristeBBe. - Non... imputetur. Que Dieu
ne leur tienne pas compte de ce lâche abandon,
qu'II ne les en punisse pas! - Domint{s
autem... (vers. 17). Jésus-Christ lui-même
s'était fait le défenseur de son ministre. Il n'y
avait plIS eu alors d'arrêt de condamnation. -
Ut... prredicatio (la prédication par excellence,
ce]le de l'éTangile) impleatur. Paul veut dire Gladiateur combattant contre un lion.
que, grâce à son procès, Il lui fut donné d'an- (D'après nne scnlpture d'~Phèse.j
noncer la bonne nouvelle et de porter le nom
<lu Christ jusqu'au tribunal de César, devànt
un nombreux auditoire venu de toutes les tique plein de fol, d'espérance et de gratitude.
parties du monde (et audiant...). - Liberatus... - Ab omni opere... Ces mots désignent vraisem-
de ore... Écho du PB. XXI, 21. La phrase est blablement le manque de ccurage et de persé-
géuérale; elle ne désigne ni les lions de l'amphi. vérance, qui anralt empêché l'apÔtre aes Gentils
théâtre, ni Néron, ni Satan, etc., mais tous dc demeurer fidèle jllsqn'an bont. - Salt'l!ln...'

. "
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19. Saluta Priscam et Aquilam, et 19. Salue Prisca ej; Aquila, et la
Onesiphori domum. famille d'Onésiphore.

20. Erastus re~nsit Corinthi. Trophi- 20. Eraste est demeuré à Corinthe.
mum autem reliqui infirmum Mileti. J'ai laissé Trophime malade à Milet.

21. Festina ante hiemem venire. Sa- 21. Hâte-toi de venir avant l'hiver.
lutant te Eubulus, et Pudens, et Linus, Eubulus, Pudens, Lin, Claudia et touset Claudia, et fratres omnes. les frères te saluent. '

22, Dominus Jesus Christus cum spi- 22. Que le Seigneur Jésus-Christ soit
ritu tuo. Gratia vobiscum. Amen. avec ton esprit !La grâce soit avec vous!

Amen.
- - '

in regnum... C.-à-d.. il me eauvera et me plue POeelble chez lee anclene dEI voyager par
placera dane Bon royaume céleete. mer. Voyez Act. XXVII, 9 et les notes; XXVIII,

3° Les ealutatione IInales et le mot d'adieu. Il. - Salutant te.., Quelques ealutatlons de la
IV, 19-22. part des chrétiene de Rome. ~ Eubulus est ln-

19-21. Quelques salntatlone, accompagnées connu. Le nom de Pudens eet trèe romain; on
d'autres nouvelles. - Priscam et Aquilam. Sur le trouve eouvent porté par des hommee d'excel-
res deux saints époux, liée étroitement avec lente famille. D'après une tradition ancienne,
saint Paul, voyez Act. XVIII, 2 et ee.; Rom. XVI. ce Piidene aurait été sénateur et Olattdia serait
3 ; 1 Cor. XVI, 19, etc. « Prisca J) eet l'abrévia- sa femme; de leur marlagc seraient nées sainte

Chapiteau et pilastre d'un temple de Milet,

tiou de« Prlscilla}J. - Onesiphori domum. Praxède et sainte Pudentlenne. - Linus f~t
Voyez I, 16" et le commentaire. - Erastus le premier successeur de saint Pierre eur le
(vers. 20). C'est peut-être ce disciple que nous trône pontifical. Voyez saint Irénée, III, 3;
trouvons également; associé à Timothée dans le Eusèbe, Rist, ecel., III, 2. - Fratres omne.'!:
livre des Actes, XIX, 22. - Remansit Corinthi. tous les chrétiens de Rome.
Saint Paul lui avait conllé ce poste. - Tro- 22. Une dernière bénédiction. - Elle se com-
phimum. Éphéelen dont il est parlé Act. XX, pose de denx souhaits successifs, dont le premier,
4et XXI, 29. C'était aussi un des compagnons Dominus (les meilleurs manuscrite suppriment
i~tlmes de l'apôtre. - Mileti: dans l'Asie pro- les mots Jesus Christus) cum spiritu..., s'adresse
consulaire, non loin d'Éphèse. - Festina... spécialement à Timothée, tandis que le second;
(vers. 21). Nouvel appel très pressant adressé gratta oobiscum, est pour tous les IIdèles
à Tlmothée:Comp. le vers. 8b. - Ante hiemem. d'Éphèse. --L'Amen IInal est probablement une
Ene1fet, une fois l'hiver commencé, il u'étalt glose.


